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Plus de force à l'affirmation. L'adjectif

guel donne seulement à la phrase une tour-
Mure exclamative.

2 .N'ont à nous conter que des fables. On
Pourrait dire, en conservant le même sens :
-N'ont que des fables à nous conttr. Dans la
Première façon de parlér, l'infinitif conter

est complément direct du verbe avoir, et
fables est complément du verbe avoir et

l'infinitif à conter signifiant devant être
Contées ou à étre contées se rapporte avec un
sens passif au motfables. C'est l'équivalent

du participe futur passif du latin.

3° Tout au plus est une locution adver-
biale.

40 Qui soit. Le subjonctif est employé
après qui, parce qu'il est précédé de le plus.

50, Dont est en même temps complément
de parlent et de sources.

60 Que si est une formle d'argumentation
dont on peut faire grammaticalement une
locution conjonctive. Le mot explétif que
sert à rattacher ce qui a été dit précédem-

""Out à ce qui va suivre, et indique une
conséquence.

7° Durant s'emploie d'une manière ana-
logue à pendant; mais durant ne se dit que
d'Une durée continue, et pendant peut
s appliquer à une durée interrompue.-

-'urant se place quelquefois après son
cOmplément.

8° Qu'y a-t-il de plus merveilleux, c'est à
dire quoi est plus merveilleux. Le sujet est
91ue ou quoi et l'at tribut plus merveilleux. La
préposition de est explétive.

9° Que de la voir subsister signifie, qu'il
est merveilleux de la voir subsister : sujet
la voir subsister, verbe est, attribut merveil-

ux.- -L'infinitif subsister, pouvant se tour-
11er par un participe présent, se rapporte
comme modificatif au complément la.

10° Aient jamais eté capables. Le verbe

aient été a pour sujets tous les noms qui
précèdent et devant lesquels est la con jonc-
tion ni.-Le verbe est au subjonctif, parce
qu'il est sous la dépendance de la locution

conjonctive sans que. - Malgré l'adverbe

jamais, on ne met pas ne devant le verbe,
parce que jamais signifie dans un temps quel-
conque, et que la locution conjonctive sans
que, exprimant une négation complète, u
veut pas être suivie de la négative ne.

110 Je ne dis pas de l'éteindre, mais de
l'altérer. Ces deux infinitifs sont complé-
ments de l'adjectif capables. L'expression.
je ne dis pas, qui forme ici une proposition

incidente, n'a d'autre valeur dans la phrase

que celle de l'adverbe non se rapportant à
capables, dont le sens est négatif devant
éteindre et affirmatif devant altérer.

12o Si nous venons à considérer. Le verbe

'venir forme ici gallicisme, et donne à Vle-
finitif un sens de futur; cette façon de par-
ler peut se tourner ainsi : si nous considé-
rons, dans le cas où nous considerious; le pré-
sent de l'indlcatif considérons a ici 1e eons
du futur du subjonctif considerions.

130 Regardée comme venue, ou comme étant
venue. Ces deux participes, joints ou pou-
vant être joints à étre, sont a Fégard du
mot religion, auquel ils se rapportent, comme
des adjectifs, puisqu'on peut les joindre
immédiatement à ce nom. Le mot comme
après regarder et après être regardé est ad-
verbe et ne fait même avec le verbe qu'une
seule expression, signifiant réputer, être

réputé.
140 Ont servi est ici verbe actif, ayant

pour complément direct que. Signifiant,
avoir pour maître, rendre de bons offices,
favoriser, etc., servir est verbe actif; suivi
de la préposition de ou à, il est verbe
neutre et signifie être employé comme, ou
être utile à.


